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Résumé 

Un sondage en ligne comportant 19 questions, réparties en 3 sections, a été proposé aux 

résidents et résidentes de la MRC du Val-Saint-François pour les consulter une première fois 

dans le cadre de l’élaboration de son premier Plan climat.  

Il visait à évaluer leur perception des changements climatiques, identifier leurs priorités 

d’action et recueillir leurs observations sur les impacts qui ont eu lieu dans leur municipalité. 

L’objectif était également d’alimenter l’élaboration du Plan climat tout en mobilisant et en 

sensibilisant la population.  

Le sondage, qui était disponible du 31 mai au 4 juillet, a été diffusé à l’aide de plusieurs 

canaux, notamment le site web de la MRC et des municipalités, l’infolettre de la MRC (MRC 

en action), les réseaux sociaux de la MRC (Facebook et LinkedIn), des articles dans les 

journaux L’Étincelle et Le Val-Ouest et lors des événements organisés par la MRC. 

Un panier-cadeau était d’ailleurs tiré parmi les répondants pour encourager la participation 

et a été remis à une répondante de Windsor.  

Au terme de la période de disponibilité du sondage, 151 citoyens y ont répondu parmi les 

33 239 résidents de la MRC (en 2024). 

Données sociodémographiques 

Quelques données sociodémographiques ont été recueillies auprès des participants afin 

d’évaluer si l’échantillon est représentatif de la population de la MRC. Ainsi, les constats 

suivants peuvent être tirés : 

• 67 % des répondants sont des femmes, alors que 33 % sont des hommes et un(e) 

répondant(e) s’identifie à un autre genre. 

• 68 % des répondants sont des travailleurs ; les autres répondants s’identifient 

comme retraités (17 %), étudiants (3 %), en recherche d’emploi (2 %) ou à aucune de 

ces catégories (1 %).  

• Les municipalités de Bonsecours et de Kingsbury n’ont pas été représentées dans le 

sondage, alors que la municipalité de Racine a, au contraire, été particulièrement 
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surreprésentée dans le sondage (17 % des répondants pour 4 % de la population de 

la MRC) ; 

• La classe d’âge 45-54 ans est largement surreprésentée, tandis que la classe d’âge 

24 ans et moins est largement sous-représentée. 

 

Tableau 1. Répartition de la population totale par municipalité (2024) et répartition des 

répondants du sondage par municipalité 

Municipalité % population % répondants 

Windsor 16,3 11,9 

Saint-Denis-de-Brompton 15,3 10,6 

Richmond 10,3 13,9 

Stoke 9,8 2,6 
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Saint-François-Xavier-de-Brompton 7,9 7,9 

Valcourt (Ville) 6,6 8,6 

Val-Joli 5,2 4,0 

Cleveland 5,0 4,0 

Racine 4,4 16,6 

Saint-Claude 3,6 3,3 

Melbourne 3,5 2,6 

Valcourt (Canton) 3,2 4,0 

Bonsecours 2,0 0,0 

Lawrenceville 1,9 1,3 

Sainte-Anne-de-la-Rochelle 1,9 1,3 

Maricourt 1,4 4,0 

Ulverton 1,4 3,3 

Kingsbury 0,4 0,0 

Total MRC 100,0 % 100,0 % 

 

 



4 
 

Tableau 2. Répartition de la population totale par tranche d’âge (2021) et répartition des 

répondants du sondage par tranche d’âge 

Source : Statistique Canada (2021)  

Attitudes et croyances liées aux enjeux climatiques 

La forte majorité des répondants démontrent qu’ils sont préoccupés par les changements 

climatiques. En effet, 84 % d’entre eux considèrent que les changements climatiques auront 

des impacts importants sur leur quotidien et leur communauté.  

9 répondants sur 10 estiment par ailleurs qu’il y a urgence d’agir pour faire face aux 

changements climatiques. D’un autre côté, seuls 14 % d’entre eux se sentent fatigués 

d’entendre parler des changements climatiques. 

Ce niveau de préoccupation s’observe également par l’écoanxiété1 ressentie auprès de la 

majorité des répondants : 62 % estiment ressentir un certain degré d’écoanxiété, allant de 

faible (39 %) à fort (23 %).  

La forte majorité des répondants expriment également une volonté de se mobiliser pour le 

climat : 81 % d’entre eux aimeraient en faire plus pour contribuer à la lutte contre les 

changements climatiques. 

 
1 Selon le Baromètre de l’action climatique de 2024, l’écoanxiété est une forme d’inconfort 
psychologique et parfois physique vécu en pensant à la menace des changements climatiques et de 
la crise écologique. 

Tranche d’âge Proportion MRC (%) Proportion répondants (%) 

24 ans et moins 24,2 5,3 

25-34 ans 10,9 14,6 

35-44 ans 12,6 17,9 

45-54 ans 11,8 27,1 

55-64 ans 16,3 15,2 

65 ans et plus 22,0 19,9 

https://www12.statcan.gc.ca/census-recensement/2021/as-sa/fogs-spg/alternative.cfm?topic=2&lang=F&dguid=2021A00032442&objectId=5
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Enfin, une faible proportion des répondants doute de l’existence des changements 

climatiques (5 %) ou considère qu’il est trop tard pour agir pour le climat (18 %), ce qui 

favorise l’action climatique. 

Niveau de connaissances et observations 

Selon leur propre perception, près de la moitié des répondants (49 %) occupent un emploi 

relié aux changements climatiques ou considèrent être bien informés à ce sujet, alors que 

41 % estiment connaître les bases. 

Par ailleurs, les répondants ont observé des changements au niveau du climat dans les 10 

dernières années : 

• 88 % ont remarqué une augmentation de la variation des températures en hiver ; 

• 77 % ont remarqué une augmentation de l’intensité ou de la fréquence des vagues 

de chaleur ; 

• 76 % ont remarqué une augmentation de l’intensité ou de la fréquence des épisodes 

de pluie ; 

• 68 % ont remarqué une augmentation de l’intensité ou de la fréquence des épisodes 

de sécheresses ; 

• 65 % ont remarqué une augmentation de l’intensité ou de la fréquence des 

inondations ou des surverses. 

Les répondants ne s’entendent toutefois pas sur l’existence de changements au niveau de 

l’intensité ou de la fréquence des épisodes de verglas. 
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Préoccupations 

Parmi une liste de 9 aléas climatiques que les répondants devaient classer en ordre de 

préoccupation, les événements météorologiques extrêmes constituent l’aléa qui les 

préoccupait le plus, suivis des feux de forêt (2e) et des inondations et des fortes pluies (3e).  

Les maladies à transmission vectorielle (4e), les vagues de chaleur (5e), les hivers instables 

(6e), les sécheresses (7e), l’érosion des berges (8e) et les glissements de terrain (9e) 

complètent le classement. Des citoyens ont également fait part de leurs préoccupations par 

rapport à la prolifération d’espèces envahissantes de cyanobactéries dans les cours d’eau 

et au niveau de la préservation de la ressource en eau ; ces enjeux ne sont toutefois pas 

étudiés dans le cadre du Plan climat à l’heure actuelle. 
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Impacts vécus 

Les changements climatiques se font ressentir de plus en plus dans la MRC. En effet, plus 

de la moitié des répondants (54 %) affirment avoir vécu des impacts négatifs des 

changements climatiques, notamment des troubles au niveau de leur santé mentale (29 %), 

des pertes financières (19 %) et des impacts sur leur santé physique (19 %). Certains 

participants affirment d’ailleurs avoir subi plusieurs types d’impacts. 

 

Domaines d’action prioritaires 

Parmi les domaines d’action sur lesquels la MRC et les municipalités peuvent agir pour 

mitiger les changements climatiques ou s’y adapter, les répondants jugent que la protection 

de la biodiversité et des milieux naturels est le domaine le plus prioritaire.  
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Le domaine de l’agriculture et de l’alimentation (soutenir les agriculteurs locaux et 

augmenter notre résilience alimentaire) se retrouve quant à lui en 2e position alors que la 

gestion des matières résiduelles (réduire la production de déchets et favoriser l’émergence 

d’une économie circulaire) est au 3e rang. On retrouve ensuite le développement des 

énergies renouvelables et la sobriété énergétique (4e), la sécurité civile et la gestion de crise 

(5e), les transports (6e), la gouvernance et l’implication citoyenne (7e) et les bâtiments (8e). 

 

Consultation citoyenne et implication de la MRC et des municipalités 

Plus de 9 répondants sur 10 démontrent de l’intérêt pour la démarche d’élaboration du Plan 

climat. Parmi ceux-ci : 

• 54 % souhaitent être tenus informés de ses avancements et des activités auxquelles 

ils peuvent participer ; 

• 21 % des répondants aimeraient être informés uniquement lorsque le Plan climat 

sera complété ; 

• 18 % des répondants souhaitent être directement impliqués dans son élaboration.   

Parmi les moyens de consultation proposés dans le sondage, les répondants démontrent 

une forte préférence pour les séances de consultation publique (77 %), pour la tenue 

d’ateliers dans les écoles (66 %) ainsi que pour l’organisation d’ateliers d’idéation et de 

cocréation (58 %). 34 % d’entre eux souhaitent enfin que davantage de sondages comme 

celui-ci soient diffusés. 
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Certains répondants ont également proposé d’autres suggestions, notamment la diffusion 

de courriels d’informations (via une infolettre), l’implication des citoyens dans les 

communications, la transmission des informations via les médias locaux et l’organisation 

d’assemblées de cuisine pour rejoindre les personnes ayant des problèmes de mobilité. 

 

Par ailleurs, 72 % des répondants souhaitent que leur municipalité et leur MRC en fassent 

plus face aux changements climatiques, dont 44 % qui aimeraient que ces dernières en 

fassent beaucoup plus.  

 

Commentaires 

Les répondants ont profité de cette opportunité de consultation pour suggérer des actions à 

mettre en œuvre dans le cadre du Plan climat, notamment : 

• Augmenter le nombre de collectes de gros rebuts ; 

• Favoriser la collecte des appareils contenant des gaz réfrigérants ; 

• Instaurer des politiques de l’arbre au sein des municipalités ; 
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• Organiser des journées de plantation d’arbres sur les terrains municipaux, 

d’organismes ou de citoyens volontaires ; 

• Organiser des journées de nettoyage des berges et des cours d’eau (avec l’organisme 

Action Saint-François par exemple) ; 

• Augmenter les exigences de performance écoénergétique des bâtiments municipaux 

; 

• Promouvoir des options de transport durables entre les municipalités de la MRC et 

les villes avoisinantes (Sherbrooke et Drummondville, notamment) ; 

• Mieux encadrer le déboisement réalisé dans le cadre des grands projets de 

développement immobilier ; 

• Inciter davantage les entreprises et les industries à réduire leurs émissions de GES. 

Certains répondants ont également émis des recommandations afin de favoriser la stratégie 

de participation publique et de communication, notamment : 

• Mettre davantage l’accent sur les enjeux qui sont proches des gens et sur lesquels ils 

peuvent avoir un impact concret, notamment la surconsommation et la pollution ; 

• Axer les communications sur les initiatives porteuses et les avancées plutôt que sur 

les impacts à prévoir en raison des changements climatiques (afin d’éviter 

d’alimenter l’écoanxiété éprouvée par plusieurs citoyens). 

  



11 
 

 

810, montée du Parc 
Richmond, Qc   J0B 2H0 
(819) 826-6505 

www.val-saint-francois.qc.ca 


